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1948 : DEBUT SEVERE 


: MAIS FIN MEILLEURE 


— 


VENDREDI 2 JANVIER 1848 


Sauf complications 
internationales 


Le premier 


AUGMENTATION 
DES SALAIRES... 


1. SALAIRE MINIMUM 
LEGAL DE BASE : 


A Paris, 35 francs au lieu de 
2T fr. 75 ; 


2. MAJORATION 
FORFAITAIRE : 
Tous les salerlés ont droit à 
une majoration forfaitaire et 
temporaire de 10 fr. de l'heure ; 


3. ECHELLE : 
Exemple de câleul 
veaux salaires 
au coefficient 120 : 
45 + 10 = 55 fr. 
de The re ; au coefficient 150 : 
sx 57 + 10 = 67 fr. 
de l'heure : au coefficient 300 : 
38x 300 © 114 + 10 = 124 
franes de l'heure : 


4. BASSES CATEGORIES : 


Octroi d'une indemnité supplé: 

mentaire pour compléter je mo: 
salaire à 52 fr. 50 

fr. 50 avant le 24 m 


5. RETROACTIVITE i 
Du Jer décembre ; 


6. ECART : 


L'écart entre le salaire moyen 
maximum et Le salaire minimum 
légal est fixé, dans chaque ca- 
tégorie à 15 % ; 


7. RENDEMENT : 


Le salaire des ouvriers travail- 
lant au rendement ne 
céder de 33 % celui des 
travaillant à l'heure ; 


8. FONCTIONNAIRES : 

Augmentation de 20 % portent 
sur le traitement (à l'exclusion 
de l'indemnité de résidence) sp- 
pliqué avant ls 24 novembre, 
c'est-à-dire avant l'octroi de Ii 
demrité de vie chère et le re- 
classement. 


et hausse 


DES PRIX 


1° Alimentaires : 

Pain, sans changement 

Lait, de 23 à 26 francs à la 
consommation à Paris 

Beurre, de 370 à 400 francs. 

Sucre, 58 à 63 francs. 

Industriels : 

Augmentation variable suivant 
les produits: en moyenne 
11%. Gar: 68 % 


des nou- 


Automo- 


Les matières de base (charbon, 
acier, aluminium, ciment, gaz, 
électricité, carburant 

Les biens et produits d'équipe 
ment à usage agricole (en 
grais, tracteurs) 

Les biens de large consomma- 
tion (textiles, chaussures, pro- 
duits pharmaceutiques, pro- 
duits alimentaires). 

Tous les autres produits sont 


mis, soit en liberté pure et sim- 
pie, soit en liberté conditionnelle. 


Les débats parlementaires 


L'Assemblée nationale siégera de- 
main, à 9 h. 30. en vue de reprendre 
Ja discussion en seconde lecture du 
projet sur le prélèvement exception- 
nel. 

Au, Luxembourg, le Conseil de la 
République se réunit aujourd'hui à 
16 heures. 


A Konitza les renforts! 
gouvernementaux} 
entrent en contact | 
avec la garnison 


ATHENES, ler janvier. — M. Geor- 
ges Stratos, ministre de la Guerre, a 
annoncé, hier soir, la jonction de la 
colonne de renforis qui se diri 
vers Konitza avec la garnison 
ville, ce qui permet, désormais, a | 
coordination de l'action des troupes. | 

Les gouvernementaux sont arrivi 
au pont de Bourazani qui commande | 
l'accès à Konitza. Une forte colonne | 
a effectué une percée dans la sal 
de Voidomati. 

De leur côté, les partisans de Mar- | 
kos annoncent. sur les antennes du 
poste « Grèce Libre » qu'is main- 
ÿennent solidement leurs positions. | 
Cette déclaration a été suivie de la| 
diffusion d'un message du général| 
Markos aux « combattants de l'ar-| 
mée démocratique ». condamnent | 
l'action de l'impérialisme anglo-amé- | 
rieain en Grèce. | 


Une session spéciale de 
ro. N. U. ? | 

La Commission belkanique a adressé | 

Lake Success un rapport disant 

la marche des événements de Ga 

pourrait nécessiter la convocation 


d'une sesion spéciale de 
P-INS) 


> 
w 


train” Mayer démarre : 


prix et salaires sont fixés, le budget 
voté, le projet de prélèvement 


le sera demain en seconde lecture 
Par Georges GARREAU 


est mort. Et nous ne crierons pas : vive] 
1 047 1947, car cette année ne nous a ap- 
porté dans tous les domaines qu'une 


très mauvaise récolte de réalit 
d'espérances. Que nous promet 1948 ? 

— Le monde va se trouver à la croisée des chemins, 
disait hier le nonce à l'Elysée, à l’occasion de la récep- 
tion du corps diplomatique. 

Et M. Vincent Auriol, tout en se refusant à désespé- 
rer de l'avenir et de la paix, constatait avec tristesse : . 


— Nous nous rendons main 
nant À l'évidence que les ravages — 
les plus visibles de la guerre 
n'étaient peut-être pas les plus ter 


ribles et que le fléau a laissé derriè- 
re lui des traces profondes de haine 
de méfiance et d'inhumanité. 

Il ne sera pas trop de toutes les 
bonnes volontés pour extirper ces 
germes de malheur. Et la conflancs 
dans la réuasite est Ia condition pre-| 
mière du succès, 

— Faites votre devoir, misez sur 
la France, demandait hier soir M 
Robert Schuman à tous ses conci- 
toyens, par la voix de la radio. 

Et une haute personnalité nous 
confiait hier son espoir qu'après des 
heures pénibles, le deuxième semes- 
tre de 1948 pourrait enfin nous ap- 

hose qu'un 
yante de stà- 


UN MATIN, 


porter sans doute autre 
promesse sans cesse 


bilité internationale et de redres 
sement intérieur. 
Pulsse ce pronostic se réaliser. 
Comment peut-il s'expliquer ? 


Les ordres du Kominform 


L'ex-souverain 


Lena des dieu séteuer as] À TOTONU 
printempa prochain, Ii eat logiaur 


de penser qu'une détente devra né- 
cessnirament suivre cette période 
cruciale ai on veut s'écarter 
zone dangereuse du point de rup-| 
ture. 

Par voie de 


un appartement | 
à Lausanne 


corollaire, on 


UN ROI 
“TOMBA DU CIEL” : 


, | C'était Carol qui. rentrant 
| ‘à Bucarest en avion, 
venait détrôner son fils| optimiste 


conseil de régence fut institué. Il se composait du prince Nico- 


| 
| 
EME en Roumanie, un roi de six ans ne saurait régner seul. Un| |> 
Le caca du tak, du millares ten der rh et da | |. 


L 


échangé leurs vœux de bonne année. 


Mme ROOSEVELT 


[est résolument 


Par Gaston BONHEUR 


Mme E 


a termédiaire de 
s-pı age de Nou- 
An plein d'espérance. 

« 1948 sera le début d'une èr 
La France 


compte “également au printemps| (De notre correspondant particulier) h n lite Miron, chef e des peuples jeun 
prochain une nouvelle tentative In- LONDRES, ler janvier (per télé-| M. Buzdugan, magistrat suprème. Le jour où l'on présenta le triumvirat qui € t le secret du perpétuel 
surrectionpelle communiste dans les| phone). — Liex-soi Michel de Rou-| à l'enfant. celui-ci, ayant considéré ces vieilles têtes sérieuses, se tourna | | °° uvellement, conservera donc 
ae de Eee ere. Sani] manie. qui devait quitter Bucarest. | vers le licutenant-colonel Palangeanu. son précepteur, et, avec une à 1 
j'en camouner cette foin les causes| pense qu'il ar debut de ia| drôle de moue, lui demanda : eme 
ET ET hôte! Beau-Ri- — Est-ce que je ne pourrais pas avoir des ministres de mon âge ? DE peage 
ges ane ne menqueront| -vegs, à Lawanna, où des apperte-|  'ornciellement, les choses en res- Arte manis (QUE: pamelia Sawi- 
paa. Mals it est douteux que le peu-| 0 & cas tèrent là. Mais, officieusement. dans nue cirimonie < soi poney biene Rennes 
De trançnta. qui Vient de donner une| La Suisse sera. sans aucun doute.| le pare de Sinaia, le petit Michel eut fe EE Ce RS meme del | dés nuages sombres ve 
me tranqalr qui vient dr donnee ane) A ES Ou souverain où | JU Ministère à 2e tailles DAt tait er SAATIN on aus dom 1 avait] | QU, PU RO ouse kas -oae 
de son bon sens, tombe cette fois] exil, qui vient de faire acheter une| fes garçons du voisinage. Les nn den couloirs du palais royal Mo ES 
dans le piège. malson près du lac de Geneve, à peu} du iniersse partageaient les le- bientót, s'enm were troublées. Mais. là encore, on i 
L'effort de désagrégation n'en sera| de distance de la villa qu'habite le| feuilles de LI am an oer SE ou espérer que l'année 198 appor- 
pas moins tenté. Les ordres du Ko-| prétendant d'Espagne, Don Juan. Le er > Dites, gra PERTE tera des améliorations à ls situs 
mintorm sos diverses | h. le p je peux maintes etot jouer n. š | f 
rrna eag diversen] A l'hôtel Beau-Rivage, à Lausanne.| m: a Guerre » peux tenant retourner Jouer pue 2 
tes français ont déjà promis de re-| la duchesse d'Aoste. tante du roi Mi-| : premier ministre » était a ‘ascenseur se Gopuriaht Paris-prewe et Mari- 
“ls bataille perd ssitét| chel, déclare que le mariage de ce] camarade le plus cher de SUITE j ze Barros.) 
ae e ERE aen dernier, avec la princesse Anne de| jeune Joanitziu, fils d'un grand PAGE 2. = 2 ÉRRRT 


Bourbon, aura lieu très prochaine-| braire de Bucarest 


Nous avons annoncé les premiers le| 
voyage de M. Maurice Thorez en Ita-| 
le. Il se confirme que le leader duf 
communisme français assistera le 4 
janvier au congrès du parti commu- 


= fol. 
me tra 

Les jeux « en marge » étaient sou- 
vent interrompus, hélas, pour raison 


lui disait le petit rol, tu ne 


ras jamais. 


ment. | 


La fortune personnelle du roi Mi-| 
chel est évaluée à un million de li- 


Vres sterling. M. Gro: 5 | Dar es A 
nisie liallen. La Lielson avec M. To-| Gouwe remains o diriant quun] dEtt. Cette fols-ià, Michel devait ge | 
gliatu, grand maltre de l'acion com: | somme de 730.000 livres sering serait | Bajaja ce 6er du photographe di | 
muniste en France et en Ttalie, se| fai ronge i t| pal 
trouve ainsi fortement établie mise immédiatement à la disposition] ”_ je vous en prie, Majesté. eou- | 
Las obstacles d'origine internationa- j | ziez. suppliait Téminent photographe | 
le fevés, quels sont ies présages en ce | -—— Songez que tout le royaume vous con- | 
qui concerne la situation de la France? naltra sous ce visage 
ne men ei nenas] DESCENTE e N ol 


porter dès aujourd'hui un jugement 
sur l'efficacité du plan Mayer. 

Le premier train s'ébranle à peine. | 
Les nouveaux salaires viennent seule- 
ment d'ètre fixés. Toutefois. il faut 
toute la fausse naïveté des dirigeants 
syndicalistes pour croire qu'on puisse 
augmenter les salaires sans faire mon- 
ter les prix. 

Le gouvernement fixe actuellement 
les prix industriels. « Il n'y aura pas 
de nouvelles queues de hausse » as- 


au détour d'une allée, paru ine | 
Hélène. Un sourire illumina le visage | 
de l'enfant. C'est ce sourire d'un en 
fant à sa mére qui, mult 
millions d'exemplaires, servit 
bre-poste sous le règne de Michel. La 
photo avait été commahdée par le 
ministère des Relations postales. 

Le tendre amour qui unissait T'en- 
fant roi à la malheureuse princesse de 
Grèce. abandonnée par son époux. | 
en ce temps-là, le thème de gra- 


A L'AMERICAINE 
A CHATILLON 
Trois gangsters kidnap-| 
pent caisse et les 
bons d'essence 

Vingt heures, hier soir. Une Rena 


grise stoppe brutalement devant le| 
garage tenu par M. Verstadaine, 176 | 


sure-t-il 7 rue de Paris, à Châtillon. Trois hom- ef 'attondiss dont les magazines | 
Il-est vrai que nous avons déjà en-| mes se précipitent revolver au peing rare 
tendu cela... Tenant le garagiste sous la menace de| “Une antre fois. c'est flanqué de 
k ESSOR 1e Le = e autre fois, c'es pu sa 
T s'efforce de maintenir sans chan-| leur arme, ils s'emparent du comenu| De ie ja reine Marie qu'il recut | 


gement les prix des denrées alimen-| de la caisse : plusieurs milliers de 


Pres Si le lait passe à 26 francs. le| francs et d'une importante quantité| 0 Journalistes réunis à Buearet pour 


un congrès de la prese latine, D'okrd 


beurre à 400 et le sucre à 63, c'esi| de bons d'essence. Après avoir coupé 
uniquement pour tenir compte de la| les fils du téléphone, les bandits re-| Passionné de, mécanique. 1! s'étonne 
hausse du charbon et de l'essence né-| montalent dans leur avoiture pour] due ces messieurs n pa 
cemaires à leur transport et à leur| s'enfuir en direction de Paris. _| To, ne sont pas de vrais journa-| 
fabrication. La scène n'avait pas duré cinq mi-| listes, dit-il 

SUITE PAGE 2 nutes | Pourtant, il leur fit admirer ses| 


PREMIERS jours de la Restauration. Paris garde son insou- 
ciance et son visage frivole. Des intrigues se nouent, poli- 


1815... san von ran vie 


Que se passatil La nuit du bal de Versailles à l'auberge du Dragon volant, 
cachée non loin de là en pleine forêt ? Qui a versé une mystérieuse drogue au 
bel Anglais fasciné par la comtesse de Saint-Allyre ? 


Lisez à partir de demain 


Auberge du Dragon volant 


un passionnant récit de John SHERIDAN LE FANU dans Paris-presse 


MAXIMILIEN HENRY MOUROT : 


ex-champion de France de catch 


ÉVADÉ DE FRESNES 
s'apprêtait à réveillonner 


Mais les policiers, insensibles à l’alléchante odeur du 
cuissot de chevreuil, ne lui en ont pas laissé le temps! 


N fait divers de fin d'année... 
U Une histoire de réveillon... manqué. e 
srand rôle : 


Maximilien-Henry Mourot, 40 ans, photogr: 


phe-pyrograveur de sa profession — comme on dit — mais plus connu 
dans le monde du catch. Un sport où Mourot fut champion de France 


en 1939 ! 
les secondaires, si lon ose dire 
e or re à 
ia surveillance du territoire. LES ENFANTS 
pe ar dl D'UN PREVENTORIUM 
rs s ‘rie pour eue 
pen s ave Tennem et esnan) éteignent un incendie 
Ta fn de la mave annee der Ale] dans la Somme 


mands qui oce t alors t 


ler janvier (dépêche 
Le feu s 


hampion de catch, 
nouveau arrêté et purgenit sa peine 


qui avait été de 


au sang-froid de l'abbé Pa 
enfants firent la chaîne de 
Authie jusqu'à l'abbaye et 
ainsi alimenter en eau 
bras des pompiers locaux 


ans l'établissement 
s'est évadé avee trois 
damnés, par les égouts 


Georges ARQUE. 
SUITE PAGE 2. | 


pénitentiaire 
autres con- 


sines arrivèrent l'incendie était éteint 


FOURRURES LES PLUS ÉLÉGANTES, LES MOINS CHÈRES 


2 


LE COUTURIER DE LA FOURRURE 


29, RUE DE CLICHY, PARIS 


- CATALOGUE SUR DEMANDE “ANGIE RUE OE MILAN 


purent 
la pompe à 


Quand les pompiers des villes voi- 


e tragique 
éveillon 
des sinistrés de l'Est 


Isolées dans leurs maisons mondées 


sen 


les populations déjà éprouvées 
par la guerre dressent le bilan 
du nouveau désastre 


spécial Jean GOUJON.) 
METZ, ler janvier. 

ES sinistrés de l'Est ont eu un cruel Nouvel An dans 
L leurs maisons isolées par les eaux. Nous avons 
passé ce jour en leur mélancolique compagnie, 
dans un faubourg de Metz, où plusieurs milliers 
d’entre eux ont accueilli l’année 48 à la lueur d'une bou- 
gie et dans le bruissement des étendues liquides qui fer- 
ment toujours leurs demeure 


(De notre envoy: 


Dans ce quartier # 
du centre ó 

are de Metz- Nor 

nes ont été surprises par le défe 


mass mie À COLOMBES 
ét mai aee] EN RUGBY 
pe nn rm) la France devrait 


Rene re ir ete battre l'Irlande 


sons ene de eene ami | cet après-midi 


L Par Gaston BENAC 
arbres. OÙ Téa 
ire quatro heures I L n'était guère question, depuis 


page dat 
par un Ù 


omowa $ oon ton quelques jours, que de la 
eteurs. O s seule fougue traditionnelle 

avants irlandais, véritables 
démons verts des terrains de rug- 
by, et aussi de la puissance de 
nos hommes de première ligne 


onais ont på des 


« Nous n’avons plus 
d’eau 1... > 


Par- ler fenêtres d'un. rez-de-| pour cette première internationale du 
chaussée où l'eau lim ne entre| sport orthodoxe de la balle” ovala. 
librement, nous apercevons un Ar- Mais depuis qu'a éclaté, hier, la bom- 
bre de Noël e argé de nes be rgougnan, dont la mèche fut 
hougies et de fils dorés que óe à Londres à la suite des ine 
l'eau n'a pas ternis. I surmonte ons de M. Fallowtield, de la 
ne table ert l'une nappe du jeu à XIII, après les réac- 
où sont disporés des couverts| tions sentimentales inévitables, chacun 
boueux. Les meubles renversés flot-| s'attache maintenant à discerner 
tent tout autour avec des boitell-| quelles seront les conséquences de 
les vides. ce changement de j à la veille 
Les fenêtres du premier étage| du r le p rtt et sur 
servent désormais de porte d'entrás. | je plar 

nns l'encadrement de l'une d'elles, rar NEAS 
Nous “avons oupas taa] S nt grandes, le jeune da 
grilles dans un chenal ouvert entre| S qui pratique sous les 
deux rangées de villas. On distingue! °° 
des intérieurs bouleversés, Les vi-| CNP ui 

sages qui nous accusilent ne le! “tuations désespérées. On ne pourr 

n a t l| 4 Duffsu qu'une chose 

panu » e gent 
e d'en sion, sortir rapidem 


mélée, et non ceti 
génie de l'atiaque et de 
que représentait 

errain de rugby 
Pour être handicapée au départ, 
équipe de Fi a 

moins. à mon sens, 


ce 
a défense 
Bergougnen sur un 


couche sur une t 


Un mariage mouillé... 


On voit, ailleurs, dans un grand| Jande. cet apres 
espace d'eau, une flotille de tram- | plusieurs raisons. Tout d'abord, nos 

5 1x de Metz Les| Avants, groupe homogène, puisant 
sinistrés qui nous hôlent deman-| et très en souffle, qui n'a pas son 
gent. outre des aliments, des ron- | égal en Europe, fera la loi sur le tere 
reign esur lM agituntion des| rain; ensuite. nos trois-quarts plus 


apides aux alles que précédemment, 


epuls sûrs et solides au centre, voudront 
j x un ? démontrer qu'ils valent mieux que ce 
nt un intérieur habité. Mais| qui a éié dit et écrit sur eux. Enfin 
eure $ Òtres. Ma | , et surtout, je vols nos « troisième 
dolt roire noyé : elle | ' gne » développer deux ou trois 
vat elle-même bloquée dans notre| au moins queiques contre-atta 
maison fulgurantes dont elles seules ont le 
D'une fenêtre, un nouveau passa- | secret. 
ger descend dans le bateau. 
- Je dois me marier dans quel 
a ars. I faut tou même! LONDRES NE 


J'essaie de sortir d'ici 


SUITE PAGE 2 


RECONNAITRAIT PAS 
le præsidium roumain 


LONDRES. ler janvi Les mi- 
lieux autorisés de Londres soulignent 
que pendant que la question de la noe 
ination d'un tre de Grande- 


ae ait à l'étude, la 
reconnaissance par le gouvernement de 
Londres du præsidium de 
blique Populaire » de Ro 
hors de question, — (LN.S.) 


Une “ trouvaille ” des commissions d'achat : 
Des vêtements européens 


pour les Tunisiens 
qui n’en veulent pas 


Ces stocks énormes de surplus américains 


auraient fait le bonheur de la Métropole 
ETAT tunisien met en vente aux enchères le 39 janvier, à Paris, 


par les soins de son office situé rue des 2 240 mil- 
lions de vêtements de confection d'origine américaine. Ces effets 
civils, se trouvent stockés en Tunisie depuis bientôt trois ans, ont 
été en douze lots identiques dont la mise à prix a été fixée à 


Le premier 
train MAYER 


r ne sera deuxiè- 
me demain. Fait sans pré- 
cédent : le TEA la pre- 
mière fois, Ja fiction du 31 dé- 


« ger » qu'une 
faible des milliards nou- 
veaux jetés dans la circulation par 
la des salaires. I] serait donc 


excessif de tendre e 
Don est Pape voue inaa 

Par contre, le budget est définiti- 
pd r pe is -e nuit. Et il 
née, l'équiiibre en a T peu 


til nous apporter quelques 
être. 
Par ailleurs, la réforme monétaire 


dont nous avons exposé hier les gran- 
des lignes doit logiquement relancer 
nos exportations et faire rentrer 
le circuit la masse énorme de 
des devises et des billets thésaurisés 
sous des formes variées. 

Alors, conformément aux æugures, 


1948 s'achéverait mieux qu'il com- 

mence. C'est le souhait de tous les 

Français. 

THOREZ INVITE 

AU 6: CONGRES 

DU P. C. ITALIEN. 
MILAN, ler janvier. — On en- 


nonce au siège du parti communiste 
que MM. Thorez et Harry Pollitt, se- 
crétaires des partis communistes fran- | 
çais et britannique. ont été invités à| 
assister au 6 congrès du parti com- 
muniste italien qui sOuvrira à Milan, 
de dimanche 4 janvier. — (AFP) 


Le roman de 


(Suite de lo première page) 
Cependant, en cette année 1928 
règne de l'enfant, la 
gitait. Un homme, nom- 
mé Maniu, soulevait les paysans 
contre ce privilège du gouvernement 
que semblalent détenir les libéraux 
et ce bail que les Bratiano (Vintila 
était président du $Conseil) sem- 
blaient avoir passé avec le Conseil 
de Le 6 mai à Alba, Julia, 
da: vieille citadelle de la résis- 
tance où Ferdinand s'était fait roi, 
une foule énorme de « petits 


paysans » Jurait de lutter contre 
l'emprise libérale et pour une Rou- 


LOTERIE NATIONALE 


Tirage de la 44° tranche 


lis avaient été acquis en 1944 et 
45 par les services du Ravitaille- 
ment de ce même gouvernement 
tunisien, au profit des collectivité 
indigènes et européennes dont ‘la 
uerre avait considérablement ré- 
duit les possibilités de se vêtir. 

Si la régence cherche aujourd'hui 
à so débarrasser d'aussi précieux 
produits manufacturés, d'une qua- 
lité à peu près introuvable sur le 
marché, notamment en ce qui con- 
cerne les costumes de laine pour 
hommes, c'est, hélas ! parce que 
ces vêtements 'ne correspondent en 
aucune façon aux besoins les plus 
pressants de toute la population 
musulmane, laquelle n'est pas 
accoutumée au port du costume 
européen. Les 3/5 des administrés 
sont des fellahs qui considèrent | 
qu'un complet est malaisé à porter 
dans les travaux des champs. Et 
leurs femmes sont incapables de 
faire violence à la tradition, au 
point de sortir revêtues d'unè robe 
ou d'un tailleur de saison, quel que 
soit l'attrait qu'elles ` puissent 
éprouver pour la mode occidentale. 
De telles initiatives susciteraient, 
en effet, un scandalo sans précé- 
dent dans les campagnes. 

Tout cela était prévisible dès l'achat 
de ces stocks. Aussi, tandis que leur 
vente publique s'effectue aujourd'hui 
à grand renfort de publicité, un certain 
mystère plane sur l'origine exacte de 
ces vêtements. Cet exemple typique 
d'opérations commerciales, réalisées 
avec une étrange légèreté, résulta-t-il 
de l'entrée en activité des fameux bu- 
reaux d'achats aux Etats-Unis ? Fut-i] 
réalisé au titre prêt et bail ou par 
l'entremise œ VU.N.R.R.A.? A Paris, 
les autorités compétentes se déclarent 
incapables de donner le moindre écla 
cissement à ce sujet, précisant qu'il 
Teste le secret du ministère tunisien 
du Commerce et de l'Artisanat, 


Un précédent 


Si l'Etat Tunisien a payé ces vête- 
ments, rentrera-t-il dans ses fonds et 
les 240 millions de confections améri- 
caines profiteront-ils à la collectivité 
métropolitaine ? On le souhaite, sans 
en être persuadé, Car il paraît que 
gouvernement algérien, qui avait 
même époque, c'est-à-dire en 44 et 
45, effectué des achats identiques de 
vêtements, les a remis en vente il y a 
quelque temps. Or, il 
que le marché français 
chi de ces collections utilitaires, Elles 
comportaient pourtant, comme celles 
aui sont aujourd'hui proposées par la 
Régence de Tunis, un choix important 
de costumes d'hommes, complets, culot- 
tes et tailleurs, jupes et mouchoirs 
pour dames, ainsi que des costumes 


pour garçonnets, « made in U.S.A. ». 


Du Pape au premier 


La radio a porté 
cette nuit par 


des messages d'espoirs et... d'incertitudes 


et que le monde s'interroge sur les 
radios des capitales ont lancé un 


Alors que débute l'année 
pectives que lui offre 1948, les 
ondes l'écho des espoirs et des 


INONDATIONS 


3. G. 
3 mètres d'eau dans le 
quartier de PHôtel-de-Ville 
de Bar-le-Duc 


BAR-LE-DUC ler janvier. 
Hier après-midi, au plus fort de la 
crue de la Meuse dont le débit était 
de 600 m3 seconde, le niveau des 
eaux était de 4 m. 10 à Verdun con- 
tre 3 m. 60 lors des inondations de 
1944. 

Deux ponts menacent d'être em- 
portés. L'hôpital est envahi par les 
flots jusqu'à hauteur du premier, 

tandis que le quartier de 
Ville es sous 5 mètres 
Une digne de 300 mètres 


d'eau. 
s'est rompue. 

La population de Dun-sur-Meuse 
a évacué le village 


Dans le seul arrondissement de 
Bar-le-Duc, les dégâts s'élèvent à 
plus de 20 millions de francs. 

Le trafec ferroviaire est inter- 
rompu vers Metz. Les trains sont 
détournés par Nancy et Strasbourg. 


* 


PARIS 

DEUX CENT MILLE FRANCS DE 
METAUX PRECIEUX ONT ETE DE- 
ROBES par des cambrioleurs qui 
s'étaient introduits dans l'atelier de 
M. Chain Schel Pach, bijoutier, 7, rue 
Sainte-Croix-de-la-Bretonnerie, 


PROVINCE 

APRES TR JOURS DE COURSE 
dans les bois, le bûcheron Camille Car- 
reau, meurtrier des époux Mathiot, est 
arrété à Barbirey-sur-Ouche (Côte- 
d'Or). 

QUATRE INDITS MASQUES frap- 

nt et dévalisent de 142.000 francs, 
RE Ernest Grandguillaume, sobrante- 


douze ans, cultivateur à Rignovelle, 
près de Luxeuil-les-Bains. 
ETRANGER 


ON A DECOUVERT EN BELGIQUE 
un très important dépôt d'armes. Même 
découverte en Italie, dans un cimetière 
où cent quarante bombes et de nom- 
breuses munitions sont saisies par la 
police, Arrestations. 


manie nouvelle. Parallèlement, le vo- 
lage Carol se réveillait des délices 
de Venise où la capiteuse Lupescu 
l'avait plongé deux ans. De Glods- 
tone (Surrey), il adressait une pro- 
clamation au’ peuple roumain. Des 
avions devaient répandre son tract 
au-dessus villes et des campa- 
gnes. Le gouvernement anglais leur 
interdit de s'envoler. 
Mais, un beau jour, un avion ps 
rut dans le ciel de Bucarest. 
n'étaient plus des tracts. C'était Ci 
rol en personne. Il revenait reve 
diquer sa couronne. Pour les paysa 
nalfs, c'était un roi € tombé du ciel 
Au palais de Cotraceni, le visage 
plein de larmes, il embrassa son fils 
grandi qu'il allait détrôner, Le sur- 
lendemain c'était chose faite. Pro- 
clamé rol par le Parlement, Carol 
IT faisait dater son règne, rétros- 
pectivement, de la mort de Ferdi- 
nand, Michel n'était plus que «€ prin- 


ce héritier » et « grand voivode 
| d'Alba-Jtlia ». Quant à Hélène, 

répudiée elle prenait le chemin de 
| exil. 
| . L'enfant allaït-l hair son père ? 
| Non. Tout ce qui, en Michel, témol- 
Zne d'une nature frustre, un peu sau 
Vage, son côté « cavalier solitaire », 
« chasseur perdu des grandes forèts 
balkaniques », sa timidité ombrageu- 
se le portaient à admirer la prestan- 
ce et l'audace d'un Carol bellâtre, 
moulé dans, des uniformes rutilants 
Tl l'admirait et, peut-être, l'enviait-il. 
Mais, au fond de son cœur, l'image 
de sa mère restait vivante. Et ce fut 
une enfance déchirée. 

Carol, impitoyable d'abord, se laissa 
attendrir. I fut convenu qu'une fois 
l'an Michel pourrait aller passer six 
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Café 125 sr. aux consommateurs 
des catégories A, è V con- 
éullle du 


tre le coupon 6 de la 

premier semestre 1948. 

Petits déjeuners cacao- 
250 gr. aux J contre le cou- 
pon 4 du premier semestre 


ETE 
8233885 


1948. 


50 gr. aux M et V ayant dé- 
Thé posé en novembre le ticket 
DH de la feuille de denrées diver- 
ses. 

Conservez vos tickets de décem- 
sont susceptibles d'être uti- 
térieurement. 


| lg 


M. ALBERT COHN 
nier), 18, T. Kléber, 
jux, a réuni pour son « ARBRE de 

NOEL » son personnel, ses représen- | 

tants de province ainsi que leru @- 

mille. De nombreux joueis y furent 

distribués. Cette fête très réussie s'est 

prolongée tard dans la nuit, animée 
la charmante vedette du chant 
EE BELL. 


(Producteur- 
y-les-Mou+ 


Algériens = Marocains 


TOUT: LAINE - FAIT MAIN 
depuis 2.000 fr. le m2 


GALIANA 


37, boulevard Magenta (X+) 


HOUR 
FORTE RECOMPENSE 


è qui rapporters documeñts et livres 
scientifiques disporus avec valise ‘dons 
voiture mardi soir, r. fg St-Mortin 
crétion_obsol. gorontie. Téléponer Bí 
17-06 entre 13 et 14 h. ou 872 ou Raincy 


YONNE. — BELLE PROPRIETE || 
BOURGEOISE près AUXERRE. G 
bourg, t. com, gare ir. plais. s. va 
lee, pet. TIV., 10 pièces princ., gdes 
Pi. pare verger et 3 ħa env. 
Si aas atten. Libre 1.800.000 fr. 
Cabinet BALLOT, 20, av. de Paris, 


BOIS de CHAUFFAGE 


A la taxe Livraison immédiate 
Lo FORESTIERE, 50, Choussée-d'Antin (%) 
TRI. 33-15. Chantier : Belle-Epine 06-12. 
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s 


Téléph.: RICHELIEU 81-55,56,57,58 
Adr. télégr. : PARISPRES-PARIS 
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Le St décembre 1947, « Parispresse » 
a été tiré à 450.000 exemplaires. 


Les 
Philippe 


direcreurs-gérants 
BARRES, Eve CURIE 
Sté NATIONALE DES 


Michel de Roumanie 


aines auprès de sa mère. En oc- 
fore 1992, donc, le « grand volvo- 
de », alors 
à Londres où la 


de 11 ans, se rendit 
Hélène 


by Gaston Bom- 


Copyright 1947 


nouveau-né de l'URSS. 


le monde 


LE PAPE : 


A Rome, le Souverain-Pontife a 
assuré qu'il se refusait à partager 
l'opinion de ceux qui considèrent 
d'avance l'année que noas allons 
vivre comme devant être l'une des 
plus calamiteuses de l'Histoisre, 


sage nûressé au monde. le secrétai 
re général de l'O.N.U. a rappelé 
les ditLeultés qui se sont présen- 
tées en 1947 dans le domaine inter- 

puis il a réaffirmé les 
principes de la Charte : « Croyez 
aux Nations Unies qui constituent 
la plus puissante barrière contre la 
guerre. Travaillez pour elles au 
cours de cet@ année >. 


TRUMAN 


A Washington, après avoir ‘dit 
que 1947 n'avait pas été une année 
aussi bonne qu'il l'aurait voulu, M. 
Truman a exprimé confiance 
dans l'établissement d'une paix ac- 
ceptable pour tot s pays et a 
dit sa foi dans l'organisation des 
Nations Unies. 


M. Attlee, le Premier britanni- 
que, a exalté l'esprit national de 
ses compatriotes et les a conviés 
au travail. A Londres, le € Daily 
Graphic » salue 1948 comme « l'an- 
née de la grande chance de la je: 
nesse », alors que le «< Daily Tele 
graph > l'envisage comme une an- 
née cruciale. 


BENES : 


De Prague, M. Bénès a adressé 
ses vœux France. 


LE ler-NE SOVIETIQUE : 


A Moscou, le speaker de la ra- 
dio a « interviewé > un nouveau- 
né qui a poussé trois cris au mi- 
cro. 

« Nous ne savons pas, a dit le 
speaker, quel sera le nom de cet 
enfant qui vient de naitre, 11 y a 
“me heure. Mais nous savons ce- 
pendant que ce citoyen, le plus Jeu- 
ne de l'Union Soviétique, aura une 
vie intéressante et prodigieuse par- 
ce qu'il est né au pays des So- 
viets ». 


LE CATCHEUR 
n'a pas réveillonné 


(Suite de la première page) 


Et voicl le troisième acte, que le 
asard devait fixer dans la nuit du 
$1 décembre au ler janvier, 
Mourot et quelques-uns de ses 
amis s'apprêtait à réveillonner dans 


mon! 
qu'à l'apéritif devant le comptoir. En- 
trent deux messieurs qui, à Jeur 
tour, réclament une consommation. 
L'un des nouveaux venus se trouve 
vec le re- 
passé fort 


presque coude à coude 

doutable catcheur, 
chargé. 
— Upe cigarette, mon e pote » ? 
Mout est optimiste. C'est de cir- 
constance, cette nuit. Il sourit et suit 
avec attendrissement le geste de 
l'inconnu qui va, à coup sûr, extraire 
à cigarettes. 


heur and Paris-presse. 


au Dépôt ! 


Peyré observa 
m s'étonna 

mme put vivre sans 

mlièrement sa « pelletée de terre » à 


LA CHUTE D'ESCULAPE 
ER e ie 


ÉDITIONS de la NOUVELLE REVUE CRITIQUE 


PAUL 
VIALAR 


AVENTURES 
INATTENDUES 


Quand les jeunes 
gens prennent la mer 


VIENT DE PARAITRE 
LA TABLE RONDE 


Une jeune fille rêvait 
Q'estree ane 
Payebssaigse 

En Amérique une fem- 

ne peyenane- 
‘écmme eba” dentis- 


Histoire de ma mort 
et de ma résurrection 


Un mort vivant parle. 
Tehérépanov, soldat de l'Armi 
Rouge mourut et fut ressusel 

Erce à is découverte du 

Professeur Négoveky. 


Qui renseigne le 
Monde sur la France? 


Comment crée-t-on, l'opinion 
etranaére sur Paris et la France. 


Mon discours secret 


par Winston CHURCHILL 
Go qu'il disait et que 


“monde ignorait. 
Un roman méesr 
d'Honoré de BALZAC 


Melmoth réconcilié 


l'intervention du diable dans 18 
Tie amoureuse. 
vous LIREZ CELA et 


évoque égal 
nrènef espagnoles. 


the plutôt que 
son existence, » Il en est sans doute 


facon des eo! 
Par son caractère dramatique, par sa 
de visions héroïques et hautes 

Peyré nous atteint bien 


Pierre BERGER. 
(1) Ed. Robert Laffont, 


Z 
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AVEC BERGOUGNAN EN MOINS. CET APRÈS-MIDI A COLOMBES 


Le quinze de FRANCE part handicapé 


devant les rud 


L'effoire Bergougnon qui 


dons tous les 
profonde déccption 

— Nous pouvions bo 
et cet occident de deri 


le risque vo être erti 

Bergougnon ne joue pas cet après-midi. 
poste de demi de mèlés qui révéla sa qui 
magnifique renommée par le jeune espoir 


Racing, qui avait été convoqué comme éventuel remplaçant 


Dufau, certes, o de la classe, une belle 


soura-t-il afficher assez de métier pour remplacer à so voleur 


le Toulousain disciplinairement tros 


C'est la grande 
essayer de résoudre... 


DES IRLANDAIS DECHAINES 


J'avais vu jouer Irionde-France en janvier dernier à Dublin 
quinze de l'Eire, rapides et décidés, collant avec 


vents 
è le balle, 


avaient bouseulé les 


J. €. Corcoran, A. A. Mac Connell... 


Le poids de nos Soro, Méga, Basquet, Pr 
tout avait dicté sur terroin gras, sous une 


résultat favorable dons le dernier quort d'heure... 


que temps... Mais nous avions gagné... 
Aujourd'hui, le même problème se pose : 


risquent d'être pris de vitesse par les voltigeurs 
uent, si Mullen ou talonnage leur donne le ballon, 


ceux-ci at s 
mous courrons le même risque qu'à Dublin... 
serait notre premier handicop. 


BERGOUGNAN 
Pévincé... 


Bergougnan, qui fut si 7 
avec son club et avec l'équipe. de 
France, ne jouera sons doute plus 
pour celle-ci. Il ne sera pas dans l'é- 
quipe à Colombes cet après-midi 


magnifique 


à Poris, et dont lo conclusion fut dons lo soirée 

l'exclerion pure et simple de ce sympathique 

joueur de l'équipe de France de rugby, a cousé 
ux sportifs de la col 


Le M lard par Gée VILLETAN 
UN BEL ATOUT : ROUFFIA 


Second handicap : Bergougnon absent. Nous partons dans 
connu avec son remplaçant Dufau. Et, à l'ouverture, Alvarez, 


en question. Sens Bergougnon, notre équipe 
40 pour cent de sécwjié on moins. Et olors 


inconnue du problème que nous ollons 


8 à 3 jusqu'à un quart d'heure de lo fin. 


Firlonds, Bisait-on, 
heure remet touf 
a 


à ce poste... 


Il est remplocé eu 
construisit so 
parisien Dufou, du 


Seul 


clcsse mème. Mais 


jen que d'un style très fi 


qui sera capable de sauver bien des situa! 
ne sera pos suffi 


t pourtant pas le titulaire rèvé 


Troisième hondicop : notre ligne de trois-querts n'est pos 
la meilleure. Pemathios et Jeonieon sont vites, Sorondo et Ter- 
recu sont un peu lourds. Lo saison dernière, nous en avions subl 
le contre-coup, surtout en foce du quinze d'Angleterr 
m bel atout pour notre équipe se fait jour pour contre- 
balancer les trois handicaps précités : l'i 


ière Routfio, ou coup 
ifense solide, oux remises en jeu précises, 
ms périlleyses, 


LA VICTOIRE DEPEND DE NOS AVANTS 


toctique favorite 
1° 


coller ou ballen. 


Déchainer leurs on 


Les Irlandais, soyons-en persuadés, vont exploiter leur double 


, leurs « démons » de la mêlée, 
les nôtres et mieux soudés peut-être 
La mission principale pour eux sera de 


es avants d'IRLANDE 


į DUFAU, le nouvel élu 
a eu un < coup di 


veine » 


Un rugbyman qui a eu de la 
veine, c'est bien le demi de mêlée 
Gérard Dufau, du Racing ùl 


Au match de sélection 
Bayonne, il êté convoqué | 
que comme remplaçant. En face | 


de Bergugnan, opérait en effet | 
Darrieuseeg, pour l'équipe B... 


On considérait donc celui-ci 
comme l'éventuel remplaçant de! 
Bergougnan. 


1i 
$ 
| 
| Darrieusecq n'était pas à Paris 
À hier lorsqu'éclata la bombe... Du- į 
fau avait été appelé comme rem- 
plaçant H 
Cela lui vaut d'étre internatio- 
nal aujourd'hui pour la première 
fois.. Unu coup de veine somme 
Joute. 
Landais d'origine, ä n'a que 23 
ans. Solide garçon, il pèse 67 ki- 


nôtres et réussi à 2° Si le tolonnoge de Mullen est fovorobie, l'ossociotion los et mesure 1 m. 69. Il jouait 
Strothdee-Kyle s'ovérera supérieure à lo combinaison Dufo: À auparavant à l'U. S. Daequoise et 
fusero dongereuse, surtout oux deux ailes mint à Paris voici deux saisons, | 
m et B. Mullan. pA fut appelé PES ITON. 80 
Aux équipiers de Fronce de prendre toutes mesures en consé- éducation physique à N. S» 
Clor, Buzy sur- quence. Cor, me mous le dissimulons pos, tout le poids de la | à Joinville: CREER a a | 
pluie diluvienne, le portie va reposer sur nos ovonts... De l'échec is opposeraient | o? #4 nr NES desc A | 
Il n'était aux forvords irlondais dépendrait l'occasion d'attaquer, et por- | ae di 
quinze de Paris qui rencontra ce- | 
tant, de permettre à nos lignes orrière de conclure. En de Londres. $ 
les « poids h Arracher le décision sera possible, mais à ce prix seulement. H Dufau a une excellente passe, | 
lande, Si Et Matheu, Prot, Bosquet, Soro, Moga, Coron, Martin, Buzy | & le sens de l'attaque. Son coup | 
sem! osez décidés à foire feu de fous fers, pour qu'il en j de pied est sûr tout autant que sa | 
Ñi sera énorme, Ce soit dépense... — G. V. f 
Alors espérons... lemme. + 
BERGOUGNAN, dans | NN SRE 1 
e ! PS PS A à 2 z 
détresse, donnait. de | Vojei les deux équipes | 
sages conseils,à son | 
successeur FRANCE l 
Hier, dans la soirée, après l'en- (Maillots bieus) H 
Í trainement de Colombes, l'équipe de | ) ROUFFIA. (15) H 
À France, au complet, s'est retrouvée | POMATHIOS (14) SORONDO (18) TERREAU (12) JEANJEAN (11) | 
{ chez son ami Riard, dans le quar- (o) ALVAREZ (10) H 
$ tier de la Bourse. En croquant des | (m) DUFAU i 
J a ships ». Bergougnan, très påle, j PRAT (8) BASQUET (7) MATHEU (8) l 
| dosna queques conseils à celui qui | iaai RER. | 
est aujourd'hui désigné pour le rem- k 
À Dincer au poste de demi de mélée : | Onnan. o SANTES tO BUZY (9) $ 
| Gérard Dufau H | 
į Les deux hommes ont le même j Î 
į âge, mais l'expérience du Toulou- 4 H 
sain n'était plus à démontrer. À A.A. Me CONNEL (6) C. MULLEN (7) S.C. CORCORAN (8) | 
— Je suis anéanti, nous déclara | E. KEEFE (4) C. CALLAN (5) i 
Bergougnan. Toute cetie histoire f JW. Me KAY (3) R.D. AGAR (2) J. Me CARTHY (1): À 
m'a bouleversé. Croyez bien que je Q b (m) E. STRATHDEE (9) ? 
À suis pius près que jamais de mes ca- | (o) 3. KYLE (10) | 
marades et amis de l'équipe de fB. MULLAN (11) B. REID (12) W.D.Mc KEE (13) O'HANLON (14) | 
France . J.A.D. HIGGINS (15) i 
Et en partant diner avec toute la TPE 
troupe, sous la conduite de M. R IRLANDE |} 
Lerou, qui consultait sa montre avee | Coup d'envoi : 15 h = À 
inquiétude, Bergougnan d'ajouter : | up d'envoi eures. (maillots verts) $ 
— Je serai avec eux à Colombes | Arbitre: M. T.N. PEARCE (Anglsterre) $ 
et applaudiral leurs exploits de ARE N FRS: 
$ Bergougnan est un brave peut 
i gougn 2 
NEA . FRANCE-IRLANDE gazette. 
« Raccourcir e Basquet commandera pour la première fois cet après-midi l'équipe de 


les < 6 Nations » de 
mille mètres > | 


but du voyage en Angleterre | 
de MM. Renard et Jurgenson 
g% _ Demain vendredi. 
€, MM. Jurgenson et 


Michel Renard par- | 
tiront pour Reading. 


Les deux représen- 
q tants de la F. F. A.f 
| iront juger sur place | 
les “obsiacies du prochain Gross | 
des Six Nations. 
— En ce qui concerne les bar- 
rières et les fomés, nous dit M. 


Renard, les Anglais sont libres de 
faire ce qu'ils veulent, le règle- 
ment prévoit ‘un parcours + de 
; par contre, pour la st: | 


que 5 milies, soit 14 km. 500. O: 
les Anglais ont allongé « la sau- 
ce » de près de mille mètres, c'est 
surtout ce point que nous allons | 
discuter avec les dirigeants bri- | 
tanniques. — G. de F. 


France 


© M. Mac Grath, nouveau président de l'Irish Rugby Union, tiendra le 


drapeau de 
méme endroit pour le quinze de France 


© Ouverture des portes du stade de Colombes à 
Trains spéciaux gare Saint-Lazare et services spéciaux d'autobus de Saint- 


Lazare et de la porte Champerret 


© M. Naegelen, ministre de l'Education nationale, a ét 


uche pour l'Irlande. M. Rous, du Comité de Paris, opérern au 


13 h. Match à 15 h. 


invité à présider 


le match avec M. Gaston Roux, directeur général des Sports 


Le calendrier des 


Wallabie 


LONDRES. L'équipe de rugby 
australienne, les Wallabies, qui joue 
contre l'Angleterre, à Twickenham. 
samedi prochain, jouera en France, 
cours du même mois, cinq matches 
contre diverses équipes françaises : 

Le 11 janvier, contre la France : 
le 15 janvier, contre le Sud-Ouest, à 
Bordeaux; le 18 janvier, contre le 
XV B Français, à Toulouse ; Je 21 jan- 
vier, contre l'Ile-de-France, à Paris. 

Avant de s'embarquer le 12 février 
sur le « Queen Mary » pour les Etats- 
Unis et le Canada, les Wallabies joue- 
ront encore en Angleterre contre les 
Barbarians, à Cardi 


et DUFAU son 


successeur 
Le Landais Dufau, titulaire du pos-| 
te de demi de mélée du Racing, qui| 
remplace Bergougnan dans l'équipe 
de France, 


pm 


jourd'hui que son prochain combat | 
— qui serait également le dernier, | | 
quel qüe soit le résultat — sera | | 
contre Jersey Joe Walcott et non | | 
contre Gus Lesnevich, dont on 
avait parlé comme d'un ‘chalien- 
ger possible. 

Joe Louis a déclaré : H 

— Je ne veux combattre per- 
sonne d’: 


© Au ring Lancry dimanche, Me- 
nozzi contre Corentin et Barthelemy- | 
Cieutat. | 


« © La Mutualité rouvrira ses portes 
à la.boxe, le 16 janvier, avec Thierry- | 
Lahoucine et Gibert’ Stock comtre| 
Lucien Caboche. i 


Le sursis perpétuel | 
et les leçons sans profit 


Chaque semaine, la Commission sportive du groupement des 
clubs autorisés frappe d'amendes plus où moins élevées et de 
peines de suspension — généralement adoucies par le sursis — 
les joueurs qui ne sont fait remarquer le dimanche précédent An | 
pour non-observance du « fair play » | 

En consultant la liste des « punis D, on est tout surpris d'y 
retrouver Les mêmes joueurs tous les ans. 

, Explication -: Le bénéfice du sursis est annuel. 
qu'un joueur peut en profiter pendant sir, sept ou di: 
raison d'une punition avec sursis par saison. “ 

* Un président de club « pro », et non des moindres, convenait récem. 
ment que les clubs, même le sien, avaient « crevé le plafond des transferts en 
payant beaucoup trop cher l'adhésion de nouveaux joueurs. 

» Ça ne durera pas, disit notre interlocuteur, les clubs ne peuvent plus 
tenir ef ce sont les trésoriers qui auront le mot de la fin. » | 

Un joueur professionnel écoutait et souriait, « Moi, dit-il, je trouve que | 
cela va très bien. J'ai « fait » deux transferts cette saison ; j'ai touché deux | 
fois 25.000 franes et je n'ai joué que dir matches de championnat, » | 
me Mais e ent justement que regret Le président, qui, trouve trop élevées 

's versées aux joueurs mt le incipal s si " 
EHESS principal souci est de ‘dénicher des 

* Mais y a des footballeurs qui ratent leurs coups. Témoin en 
d'un club de l'Est, qui a racheté sa liberté en versant ue isdrmaité au cub 
auquel il appartenait nait, mais qui est resté « sur le sable » 

en rédui proposer ses services au rabais jus dans les pli ts | 
clubs. C'est une leçon et un avertissement. Mais qui Fecieront sens cet mul 
wy a pas un joueur qui ne surestime sa valeur. Lucien GAMBLIN. | 


* La France n'a pas eu le privilège, 
dimanche, des terrains boueux et ma- 
récageux. En Grande-Bretagne éga- 
lement, nombre de « grounds » fu- 
rent transformés en mare aux ca- 
nards. Mais s'il n'y eut pas de foot- 
balleurs français accidentés, par con- 
tre Lawton, Matthews, Ganet (le nou- 
vel avant centre de Birmingham ac- 
quis pour 10000 livres, soit 800.000 
francs) ont été blessés 


f The Ring < trouve > 


| 12 challengers pour 
| 


Joe Louis ! 
Nat Fleisher, dans « The Ring 
vient de publier la liste des chai 
lengers possibles pour Joe Louis. 


le début de cetie saison 
Au fait, 
dents, ou du 
Quoi qu'il en soit, l'Union des 
« liste noire » fût tenue secrète. EU 


rager les intéressés, d'en: 
leur carrière. 


! 
1 | 
i 


mesure identique nous semble assez 


G.-A. Davis remplacé 
par E. Evans pour jouer 
Australie 


LONDRES. — Pour la première fola 
cote saison, on s'attend à ce que 
Twickenham soit samedi ærchicomplet 
pour la rencontre an 

Les Australiens viennent 
cer les changements suivants 

A-K Walker pame au centre et 
prend la place de M. - 
Changement justifié, semb! car 
Walker s'est toujours montré partait 
tent en attaque qu'en défense et l'on 
ne comprenait pas pourquoi ce beau 
Joueur n'avait pas dispuié les derniers 
matches internationaux 

D'autre part, Shehadie et Tweeta 
prennent respectivement les places do 
McMaser et E. Davis en première 
line. On regretiera beaucoup l'absen- 
ce de Mc Master qui est un brillant 
artisan du travail positif de la ligne 
d'avants dos Australiens. 


Chez les Anglais, on annonce que 
G.-A. Davis étant blessé, Il sera ren 
placé, en première ligne, par E. Evans, 
talonneur du Comté de Lancashire, 

JACQUELIN-CAUCHOIS. 


d'annon- 


re- 


ds 
Quarante athlètes sur | 
la neige ! 

Le premier etage préolympique 
pour les athlètes aura li auz | 
Praz, prés de Chamonix, dés le | 
début du mois de mars. Quarante 


noms figurent sur la liste, Com- 
bien pourront accepter l'invitation 
fédérale ? Il faut, en effet, que 
nos champions se libèrent durant 

quinze jours 
N s'agira pour eux de faire une 
cure de repos et de dérintoxica. 
tion. Le stage sera réparti sur 
quatre semaines, dix hommes étant 
rassemblés à la fois. — G. de F.| 
mm) 


| 


Les footballeurs brutaux à l'index... 


La Football Association projette de publier une « LISTE NOIRE 
prenant tous Les footballeurs qui se sont distingués pour leur rudesse depuis 


com- 


c'est peut-être là le moyen tant recherché d 
moins d'en réduire le nombre ? EE SE 


C'est possible, maig vaut-il mieux laisser i i 

, mai leurs méfait ? 
nous, la publication d'une « liste nolre » ent le melon rome mo ai QUE 
tronté pour guérir les footballeurs brutaus. Et Loda 


prion en France d'une 


indiquée, — V. 


lis sont une douzaine : Walcott, 
Elmer Ray, Tanåberg, Baksi. Mur- 


FAUSTO COPPI | 
ne disputera pas les | 


BOURSE DE PARIS 


6 jours d'Anvers 


© Coppi ne disputera pas les 6 Jours 

d. į c'est, du moins, ce qu'il 

a déclaré à Guy Lapéble, sprès 
avoir beaucoup souffert au cours 
des 6 Heures de Zurich. 


Con 
au jour 


N'a 
— 5. Divinités, Projec 


ps 
Aiie. 
tion, Ca 


breux articles dans le 


CALIB 
e chaque 1e, 


JMPRIM. RIONBLIED 
100,7. Riebelles, Paris : 


ane élection 
manis et un ROMAN 


NET 
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Parisienne. 


€ 
Pa 


malse des Esdr 
Trama Changhal 
O P D R.. 
Géoéraie Electricité: 
Energie odun 


PAPIER, — Livre, 740 ; Dollar, 


PARALLELE 


OR. — Souverain, 4.450 ; Napoléon, 3.850 ; Suisse, 3.550 ; Dollar, 920. | 


© Emile Faingnaert courrs très pro- 
bablement pour Léo Véron. 
© Sylvain Grysolle a signé avec Veni- 
cu ER Viso Derdeus-Paris. | 
ger erhy participera à| 
quelques classiques routières sous | 
les mêmes couleurs que Carrara, | 
© Daniel Tailleu a l'intention de dis- 
Milan-San-Remo. | 
LEA Claes, | 


Canadian Pacific 


Rio Tinto (unite) Sérès-Lapébie ont signé leur contrat 
de Gand. 


pour les 6 Jours 


© Sérès-Lapébie, Girard-Louviot dis- | 

just, l'américaine du 10 janvier | 
Anvers. | 
ruipes, 


Est Aniatique Dano! 


Roan Antelope 


t 
Somers-De Backer, nouvelles 
débuteront le 10, à Anvers. 


Ockers-Van Sieenbergen, Kaers- 


$30 j Suisse, 50 Belge, 6,50, é 


JUVISY, attention à 
VALENCIENNES 


VALENCIENNES. — Pour la pre- 
mière fois de son histoire, le Cercie 
athlétique de Valenciennes jouera les 
32 de finale de la Coupe, match qui 
l'opposera à Juvisy, dimanche, sur le 
terrain d'Arras. 
Ce club modeste eut pourtant son 
heure de gloire, jadis, en 1928, 29 
Sous l'impulsion de M. Marecaille, 
président actuel, les « bleus » repar- 
tirent du bon pied en 1944. Le re- 
tour de leur ancien directeur spor- 
tit, M. Mathieu, cette saison, fut le 
coup de baguette magique. Ardent 
courageux, le onze surprit en éliminant 
Drocourt (4-0). ps au cinqième tour 
Oignies (honorable) 3 à 1, se payant 
le luxe d'être le seul divisionnaire 
nordiste à tenir compagnie aux té- 
nors amateurs : Béthune et Bully. 
Voici l'équipe : Monin (27 ans) ; 
Kakosk! (22 ans), Demarque (22 ans) 
Olivier (25 ans), Telle (22 ans), La 
rue (25 ans) ; Florent (1 ans), De- 
lœil (24 ans, ex-pro douaisien et en- 
traineur de l'équipe), Joubert (26 ans), 
Dettrenne (26 ans), Seralta (22 ans). 
LEROY. 


La Direction du Central 
ne change pas ! 


M. Saulnier, directeur et tai 
re du Central Sporting Club, nous 
prie de préciser qu'il n'a nullement 
cédé la direction de son établisse- 
ment à Etienne Siry, mais simple- 
ment conclu un accord amical avec 
ctlui-ci, Aux termes de cet accord 
verbal, Etienne Siry a accepté de prê- 
ter les boreurs qu'il a sous contrat 
à M. Soulnier, et inversement, — A. B, 


